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GRAND ANGLE

Déchets :  

la vie après le tri 

ICI ET LÀ
Gourmand, festif,  
sportif : savourez votre 
agenda de l'été !

MOBILACQ
Notre service de 
transport à la demande 
étend son offre

CAREMAG
Du recyclage  
de terres rares,  
bientôt à Lacq !



LA PASSERELLE VOUS DÉROULE  
SON TAPIS DE LUMIÈRE !
À la fois zone d’activité et espace naturel de promenade au cœur 
d’Orthez, la zone de la Passerelle a ouvert il y a quelques mois, en 
lieu et place de l’ancienne Papeterie des Gaves. Après des derniers 
réglages, la passerelle de style Eiffel, qui a donné son nom au lieu, 
vient de se parer d’un nouvel habit de lumière. Réalisé par nos 
services avec l’aide d’un écologue, il arbore une couleur ambrée, 
conçue pour déranger le moins possible les animaux nocturnes.  
À l’approche des passants, une lumière plus claire, plus rassurante, 
se déroule comme un tapis sous leurs pieds. 

Bon à savoir ! Cinq lots de 800 à 1 500 m² sont disponibles à la vente 
pour accueillir des bureaux ou toute activité tertiaire. Contactez notre 
service foncier au 05 59 60 84 21 ou à foncier@cc-lacqorthez.fr. 
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Scannez ce QR code pour lancer 
notre vidéo nocturne. 
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RÉINVENTER NOS MODES DE VIE  
POUR BÂTIR ENSEMBLE  
UN MONDE MEILLEUR 

Construire ensemble un bassin de 
vie durable, dans un monde dont les 
ressources s’épuisent : tel est le défi 
qui se pose à nous aujourd’hui.

Pour résoudre cette équation délicate 
nous devons sans cesse réinterroger 
nos modèles, nos modes de vie, 
nos façons de consommer, de nous 
déplacer…

C’est le sens de notre action au niveau 
intercommunal : industrie et décarbo-
nation (le bassin de Lacq est labellisé 
zone industrielle bas carbone), gestion 
différenciée de nos espaces verts pour 
favoriser les corridors écologiques et 
la biodiversité, ou encore réduction 
de nos déchets, valorisation de ce qui 
peut l’être, deuxième vie… comme 
le montre le « Grand angle » de ce 
magazine. 

Et puis, l’eau, l’énergie, l’agriculture, la 
souveraineté alimentaire, les mobilités. 
Tout est aujourd’hui sujet à fort enjeu.

Et nous, consommateurs, que faisons-
nous ? Sans doute pas assez. Pas assez 
pour les générations auxquelles nous 
laisserons la dette, les déficits, une 
planète qui brûle si nous ne corrigeons 
pas notre trajectoire.

C’est notre responsabilité, le sens de 
notre action dont vous trouverez dans 
ces pages quelques illustrations. Elles 
ne sont pas exhaustives bien sûr. 

C’est dans des situations complexes, 
de crise, que nous sommes les plus 
innovants, les plus inventifs.

Pour réussir cette équation nous 
aurons besoin de tous, du citoyen à 
l’industriel, de l’écolier au retraité, de 
l’agriculteur au consommateur, toutes 
et tous devons y prendre part.

C’est dans cet esprit que nous bâtirons 
un monde meilleur.

Patrice 

LAURENT 

Président de la communauté 
de communes de Lacq-Orthez
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Votre 

programme 

de l'été

Ambiance 

gourmande

SUR LES FESTI’MARCHÉS

FAITES LE PLEIN  
DE VICTUAILLES,  
EN MUSIQUE
Remplissez votre panier sur un 
air de swing ou de disco, en 
compagnie de groupes de rue 
qui animeront sept marchés de 
plein vent mis en fête par Lacq-
Orthez et les communes. 

Du 5 juillet au 30 août 
21 concerts au total sur les marchés 
hebdomadaires d’Arthez-de-Béarn, 
Artix, Lucq-de-Béarn, Monein, 
Mourenx, Orthez et Puyoô (soit 3 
concerts par marché pendant l'été). 

AUX MARCHÉS DES  
PRODUCTEURS DE PAYS

DÉGUSTEZ LE TERROIR 
Des producteurs locaux, des tablées 
conviviales, une troupe à la musique : 
voilà les ingrédients qui font la saveur de 
nos Marchés des Producteurs de Pays, 
organisés avec les communes et la chambre 
d’agriculture. Au menu, à composer comme 
il vous plaira, à moins de 8 € le plat ou 5 € 
l’assiette enfant : du canard de Casteide-
Cami, du fromage de Serres-Sainte-Marie, 
de la bière de Boumourt, des glaces de 
Casteide-Candau... et bien d’autres mets, 
100 % terroir. 

Vendredi 27 juin à Lucq-de-Béarn, place de l’Église
Jeudi 17 juillet à Mourenx-Bourg, espace plein air  
des Ponts-Jumeaux
Mercredi 23 juillet à Monein, place Henri-Lacabanne
Jeudi 7 août à Orthez, place d’Armes
Vendredi 5 septembre à Arthez-de-Béarn
Entrée libre de 18 h à 23 h 
Solutions de repli en cas de pluie 

AUX MARCHÉS NOCTURNES  
À ORTHEZ

FLÂNEZ EN VILLE  
DANS LA DOUCEUR  
DU SOIR
Partez en virée shopping à ciel ouvert dans 
une ambiance festive et décontractée. 
Produits du terroir, artisanat, décoration… 
Les boutiques d’Orthez et une cinquantaine 
de commerçants extérieurs investiront le 
cœur de ville à la fraîcheur de deux soirs 
d'été. Pour les plaisirs de bouche, bars et 
restaurants étendront leurs terrasses, tandis 
que des concerts animeront les rues. 

Les vendredis 4 juillet et 22 août de 18 h à 23 h
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Détente nature

À LA BASE DE LOISIRS ORTHEZ-BIRON

PROFITEZ !
Côté parc
Pétanque, ping-pong, fitness, 
aires de jeux… Libres d’accès 
toute l'année, nos équipements 
offrent une palette de 
possibilités pour vos envies 
sportives. Long de 3,6 km, 
le tour du lac promet aussi 
une jolie balade. N’oublions 
pas enfin les associations qui 
animent les lieux : Rythm'o 
Lac et ses concerts, la Gaule 
orthézienne côté pêche, le Club 
orthézien au ski nautique et les 
Robins béarnais au tir à l’arc. 

Accès libre tous les jours,  
de 6 h à 2 h du matin l’été

Nouveautés vélo « friendly » ! 
En cours de labellisation Accueil 
vélo, la base dispose désormais 
de bornes de recharge pour 
vélos électriques, d'une station 
de réparation et de casiers.

Balade d'observation des oiseaux
Mardi 19 août à 16 h, avec le CPIE 
Béarn et la Fédération des chasseurs 
Réservation au 05 59 12 30 40

Côté plage
Sable fin, baignade et pédalo 
sont proposés l'été en présence 
de surveillants de baignade. En 
cas de petite faim, une buvette 
propose salades et smoothies.

Accès à la plage surveillée  
du 5 juillet au 31 août de 11 h à 19 h
Adulte : 3 €  
Enfant 2-12 ans : 1,50 €   
Tarif réduit : 2,50 €  
Abonnement saison : 30 € 
Abonnement saison famille : 60 € 
Pédalo, paddle : de 3 € à 9 € 

Côté table
Option pique-nique sur les 
tables de plein air ou cuisine 
de saison au restaurant 
Louisabella.
05 59 67 34 09 | louisabella.fr

Suivez-nous sur  
 BaseLoisirsOrthezBiron

Pause culture

AU MI[X] À MOURENX

OFFREZ-VOUS UN P'TIT 
PLAISIR CULTUREL !

 À LA MÉDIATHÈQUE

Ciné-rencontre 
Projection du documentaire Mascarades en 
présence de sa réalisatrice Claire Second. 
Dans les Hauts-Plateaux boliviens, elle a 
filmé les habitants qui cultivent du quinoa 
et élèvent des lamas. Ils chantent et rient 
pour appeler la pluie, mais des ingénieurs 
arrivent, décidés à rationaliser les pratiques.
Vendredi 4 juillet à 18 h 30 en partenariat avec le Ciné M 
Réservations au 05 59 80 58 80

Balade-lecture Entre les feuilles
Jeudi 10 et jeudi 24 juillet, au Crapa 
Réservations au 05 59 80 58 80

Exposition Splendeur et fragilité  
du ciel nocturne 
Par la section astronomie du foyer rural de Monein  
Du 7 au 19 juillet 

Bon plan braderie
Livres, vinyles ou CD à 50 centimes l'unité ! 
Du 9 juillet au 2 août 

Jeux à gogo
Testez nos jeux de société, à volonté ! 
En juillet-août, du lundi au samedi 13 h - 17 h

Lectures sur l’herbe
Des albums jeunesse autour des animaux. 
En juillet-août, le mardi, mercredi et vendredi à 10 h 

 À LA GALERIE D’ART 

Exposition Méandre, comme une rivière
Jusqu’au 19 juillet

 AU CINÉ M ET AU BISTROT M 

C'est ouvert tout l’été ! 
Sauf la dernière semaine d’août pour le Bistrot 

 DANS NOS CYBERBASES 

Au MI[X] à Mourenx ou au centre socioculturel  
à Orthez, sur inscription au 05 59 80 58 84.

Révisions numériques  
À Mourenx ou à Orthez, tout public

Atelier Crée ton mini-jeu sur tablette
Mardi 26 août à 10 h 30 à Mourenx, dès 8 ans.

Programme complet sur www.le-mix.fr
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Été indien

EN RANDONNÉES ENTRE GAVE ET COTEAUX,  
À LUCQ-DE-BÉARN

PRENEZ-EN PLEIN LA VUE !
Cette année, notre rendez-vous sportif et convivial du 
début de l’automne vous invite à Lucq-de-Béarn. Trois 
boucles de niveau facile à difficile vous entraîneront le 
long de sentiers entretenus dans le cadre de notre plan 
local de randonnées. 

Dimanche 5 octobre, départs entre 7 h 30 et 11 h
4 € | Gratuit pour les moins de 16 ans 
Café et ravitaillements offerts, grillades et buvette payantes

À LA FOIRE D’ARTIX

MÊLEZ SHOPPING  
ET FESTIVITÉS
Le grand rendez-vous commerçant de l’automne vous 
attend en centre-ville avec près de cent exposants, des 
groupes de rue, des animations, pour petits et grands. 

Samedi 11 et dimanche 12 octobre

Tout cela et plus encore  
sur l'agenda de

cc-lacqorthez.fr

Christian Léchit 

& Gérard Ducos

NOS VICE-PRÉSIDENTS DÉLÉGUÉS  
AU COMMERCE ET AU TOURISME

« Un agenda estival pour faire vivre  
et connaître nos villages. »

En charge de ces politiques depuis plus de dix ans 
(le commerce pour Christian Léchit, le tourisme pour 
Gérard Ducos), nos deux vice-présidents croisent leurs 
regards sur cet agenda de l’été qui vise à booster notre 
attractivité, économique, touristique et résidentielle. 

« Qu’ils soient portés par nos services en charge du 
commerce, du tourisme ou de l’agriculture, tous ces 
évènements proposés par notre pôle de développement 
économique visent à accroître l’attractivité globale de 
notre territoire, commence Gérard Ducos. Ils attirent un 
large public, d’habitants comme de visiteurs extérieurs. 
Vitrines de nos savoir-faire locaux, de notre terroir 
et de notre patrimoine, ils stimulent l’économie, ils 
permettent d’aller à la rencontre des commerçants, 
producteurs ou artisans, tout en créant du lien social. 

Sur le marché, renchérit Christian Léchit, on va faire ses 
courses, mais on rencontre aussi du monde. On discute, 
on retrouve des gens que l’on n’avait pas vu depuis 
longtemps. Le marché s’associe à la notion de loisirs 
aujourd’hui. Il faut donc en faire un lieu où l’on passe 
un agréable moment, d’où nos Festi’marchés. 

L’idée, c’est d’attirer les gens avec ces animations, de 
leur donner envie de revenir dans nos bourgs, et d’y 
rester. Chaque été par exemple, beaucoup de monde 
vient sur nos Marchés des Producteurs de Pays [certains 
sont les plus fréquentés du département !]. Ils donnent 
l’occasion de se rendre dans des communes où l’on 
n’irait pas forcément sans ce genre de rendez-vous. Ils 
font vivre et connaitre nos villages. 

C’est la même chose avec nos Randonnées entre Gave 
et Coteaux, abonde Gérard Ducos. Chaque automne, 
nous les organisons dans une commune différente, ce 
qui permet à près de 800 ou 1 000 marcheurs de les 
découvrir à chaque fois. »

Bonne (re)découverte à vous aussi, cet été encore !

PA
ROLES D'ÉLUS
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TRANSPORT À LA DEMANDE

Mobilacq bouge !

Horaires élargis, tarifs réduits, prise en charge 
à votre porte… Notre service de transport 
à la demande Mobilacq évolue, pour mieux 
répondre à vos besoins en matière de 
déplacements occasionnels.

Depuis plus de dix ans, nos minibus Mobilacq permettent aux habi-
tants non motorisés de se déplacer sur notre territoire, facilement et 
à moindre coût. Chaque année, plus de 9 000 passagers font appel 
à ce service, porté par notre communauté de communes et la région 
Nouvelle-Aquitaine. Très utilisé par les personnes âgées ou à mobi-
lité réduite, celles-ci s’en servent principalement pour aller à des 
rendez-vous médicaux, effectuer des démarches administratives ou 
leurs courses, en toute autonomie. Dans notre territoire à dominante 
rurale, c’est essentiel. 

À partir du 30 juin, son offre évolue pour aller au plus près de 
ces besoins du quotidien. Après avoir analysé les flux d’utilisation 
de Mobilacq, notre territoire a été divisé en deux grandes zones : 
une autour d’Orthez et une autour de Mourenx. Deux minibus sont 
désormais affectés à chaque zone, même si les trajets entre les deux 
restent possibles, vers Mourenx ou vers Orthez. En circulant majo-
ritairement dans des secteurs plus petits, plutôt que sur l’ensemble 
du territoire, les distances parcourues par les véhicules sont de fait 
raccourcies. Plus écologique et plus économique, ce fonctionnement 
permet aussi de gagner un temps précieux, mis à profit pour ouvrir 
de nouvelles plages horaires. Du mardi au vendredi, le service peut 
ainsi fonctionner en continu, sans pause de midi comme avant. 

Autre grand changement : dorénavant, les minibus récupèrent et 
ramènent les passagers à l’adresse de leur choix, domicile ou autre. 
Plus besoin de se rendre à un arrêt de prise en charge : leurs poteaux 
vont progressivement disparaitre de nos paysages. 

Une nouvelle grille tarifaire, plus solidaire, a également été mise en 
place. Enfin début 2026, la flotte sera remplacée par des véhicules 
électriques, ce qui réduira les émissions de CO2 de 70 %. 

44 points de destination, répartis dans les principaux pôles urbains 
de notre territoire sont ainsi desservis. Seniors, jeunes sans voiture, 
ou quiconque souhaitant laisser sa voiture au garage peut profiter 
de Mobilacq pour se rendre en ville, à la base de loisirs ou au-delà. 
Car vous pouvez tout à fait utiliser notre transport à la demande pour 
rejoindre une gare ou une ligne de cars régionaux 1 , à destination 
de la plage, de Bordeaux, de la montagne...

1  Bon plan ! Vous pouvez monter dans un car régional avec votre 
ticket Mobilacq : il reste valable 2 heures. 

En pratique

 Réservez votre trajet au 0970 870 870 
(prix d’un appel local), au plus tard  
la veille avant 17 h. 

 Le véhicule viendra vous chercher  
à l’adresse de votre choix.

 Réglez votre ticket en espèces,  
auprès du conducteur. 

 Vous pourrez rejoindre 44 points de 
destination, situés dans nos principaux 
pôles urbains : Arthez-de-Béarn, Artix, 
Baigts-de-Béarn, Lacq, Lagor, Lucq-de-
Béarn, Monein, Mourenx, Orthez, Puyoô et 
Sault-de-Navailles. 
Les arrêts de Baigts-de-Béarn, Lacq et Lucq-de-
Béarn desservent uniquement les cabinets médicaux.

Si vous avez plus de 75 ans, que vous êtes à mobilité 
réduite ou que vous passez un entretien d’embauche, 
vous pouvez demander une dépose en porte-à-porte. 

 Vous avez droit à 14 voyages par mois, 
soit 7 allers-retours. 

NOUVEAUX TARIFS
 Trajet simple : 2,50 €
 Aller-retour : 4,50 €
 Tarif carte solidaire : 0,40 €
 Tarif jeune, de 12 à 18 ans : 0,50 €
 Gratuit pour les moins de 11 ans, les 

anciens combattants ou les accompa-
gnants de personnes à mobilité réduite.

NOUVEAUX HORAIRES 
Les bus circulent dans chaque zone 

 du mardi au vendredi : 8 h - 18 h
 lundi et samedi : 8 h 30 - 12 h 30 / 13 h 30 - 17 h.

Les trajets entre les deux zones sont assurés
 du mardi au vendredi : 9 h - 12 h / 14 h - 17 h  

uniquement vers les arrêts situés à Mourenx 
et à Orthez. 

Trois communes centrales, Arthez-de-Béarn, Lacq  
et Mont, font partie des deux zones. 

MONEIN

LAGOR

ORTHEZ

ARTHEZ-DE-
BÉARN

ARTHEZ-DE-
BÉARN

SAULT-DE-
NAVAILLES
SAULT-DE-
NAVAILLESBAIGTS-DE-

BÉARN
BAIGTS-DE-

BÉARN

PUYOÔ

ARTIX

LUCQ-DE-
BÉARN

LACQLACQ

MOURENXMOURENX

Secteur Orthez

Secteur Mourenx
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MAIRES, SECRÉTAIRES DE MAIRIE  
& INTERCOMMUNALITÉ

Quand le bloc 

communal prend 

plus de corps  

à Lacq-Orthez...

Depuis quelques mois, notre 
communauté de communes 
approfondit l’accompagnement 
qu’elle propose aux 60 communes 
de notre territoire. Des rencontres 
régulières réunissent l’ensemble des 
maires et secrétaires de mairie, la 
solidarité intercommunale bat son 
plein ! Explications et témoignage.

Questionnés sur les relations 
qu’ils entretiennent au quoti-
dien avec notre communauté 
de communes, 44 maires et 
secrétaires de mairie nous ont 
fait part de leurs attentes. En 
substance, tous contactent nos 
services plusieurs fois par mois 
pour régler des affaires qui 
relèvent de nos compétences 
directes : une intervention sur la 
voirie ou l’éclairage public, un 
projet partenarial… Mais beau-
coup nous sollicitent aussi lors-
qu’ils cherchent des informations 
ou des conseils plus larges. Un 
besoin d’échanger entre maires 
et secrétaires de mairie autour 
de problématiques communes 
s’est également exprimé. 

Dont acte ! En octobre dernier, 
nous avons organisé des 
premières rencontres à Lacq et 
Salles-Mongiscard, en présence 
d’une cinquantaine de maires 
et secrétaires de mairie. À 
l’ordre du jour, coconstruit 
avec les communes : comment 
mobiliser les fonds européens, 

régionaux ou intercommunaux 
pour monter des projets, suivre 
la réglementation en matière 
d’eaux pluviales, écrire son plan 
communal de sauvegarde, et 
bien d’autres sujets concrets. 

« C’était la première fois que je 
voyais autant de maires et de 
secrétaires de mairie travailler 
ensemble, se réjouit Virginie 
Canet, secrétaire de mairie de 
trois communes (Arnos, Saint-
Boès et Saint-Girons). J’ai trouvé 
que les questions des uns et des 
autres se complétaient. Et c’est 
bien de les aborder ensemble, 
car pour moi, maire et secré-
taire de mairie forment un duo 
indissociable. 

Dans les petites communes, 
nous sommes souvent le seul 
agent administratif. On nous 
appelle les couteaux suisses car 
on doit tout gérer : le budget, 
l’urbanisme, l’état civil, la 
gestion des bâtiments, l’accueil 
du public… C’est un métier très 
riche, mais aussi très intense, et 

parfois solitaire. Créer du lien 
entre les communes et avec 
l’intercommunalité, cela répond 
à un vrai besoin. »

« UN RÉSEAU D'ENTRAIDE »
En parallèle à ces grandes 
rencontres, qui auront lieu trois 
fois par an, nous avons créé 
un espace de documentation 
en ligne et un forum dédié aux 
secrétaires de mairie. « C’est un 
vrai réseau d’entraide », selon 
Virginie Canet. 

En outre, notre agent en charge 
de cet accompagnement se 
tient aussi à la disposition des 
mairies pour faciliter leurs diffé-
rents projets : aide à la recherche 
de subventions, mise en relation 
avec les bons interlocuteurs, au 
sein de nos services ou avec les 
partenaires extérieurs…

La solidarité intercommunale, 
en termes concrets !

Rencontre des maires et secrétaires de mairie de Lacq-Orthez, en février dernier à Argagnon. 
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Un de nos camions de ramassage de vos poubelles, du côté de Lacadée.

Déchets :  

la vie après  

le tri 

Trier ses déchets est devenu un geste quotidien. 
D’ailleurs, vous êtes bons trieurs à Lacq-Orthez. Mais 
savez-vous tout ce qu’il se passe après, et en quoi 
c’est essentiel ? Une fois que vous avez sorti vos bacs 
jaunes ou verts, ou que vous avez déposé vos autres 
déchets (verre, textile, objets cassés…) dans nos bennes 
dédiées, c’est tout un arsenal qui entre en action pour 
les traiter. Nos 54 agents, 40 prestataires et 23 filières 
de recyclage se chargent alors de les valoriser en de 
nouvelles matières premières ou en énergie. Grand 
angle sur cette vie après le tri. 
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En route 

vers une 

nouvelle 

vie !

Que deviennent vos déchets une fois que  
vous les avez mis dans la (bonne) poubelle ?  
Les trier est-il si utile que ça ? Et les emballages : 
sont-ils bien recyclés sans partir à l’autre bout 
du monde ? Pour y voir plus clair, nous vous 
invitons à suivre vos déchets à la trace au fil  
de ces pages… Et à jeter quelques idées  
reçues au passage !

Avant de commencer, une clari-
fication s’impose : le recyclage 
n’est pas une solution miracle. 
Mais il est indispensable !

Pour limiter l’impact écologique 
de nos déchets, nous devons 
d’abord en produire moins. 
C’est une évidence, nous direz-
vous. Mais ce n’est pas si simple 
à mettre en pratique, car cela 
implique de changer nos habi-
tudes de consommation 1 . 

1  L'achat de biens d'équipement 
représente 10 % de l'empreinte 
carbone d'un Français, derrière le 
transport, l'habitat et l'alimentation. 
Source : statistiques.developpement-
durable.gouv.fr

En agissant « à la source », au 
moment d’acheter ou avant de 
jeter, nous pouvons pourtant 
veiller à allonger la durée de 
vie de nos équipements. Nous 
pouvons réparer, limiter les 
emballages, choisir des alter-
natives au plastique, ou encore 
arrêter les produits à usage 
unique.  

Mais en toute fin de vie, trier 
chaque type de déchets permet 
de limiter leur incinération ou 
leur enfouissement, au profit de 
leur recyclage (c’est-à-dire leur 
transformation en de nouvelles 
matières premières). Et ce n’est 
pas négligeable ! 

En 2023 en France, le recyclage 
des emballages ménagers a évité 
d’émettre 2,3 millions de tonnes 
de CO2, selon l’éco-organisme 
Citeo : l’équivalent des rejets 
annuels d’1 million de voitures. 
Dans le même temps, le recy-
clage des papiers a économisé 
18 milliards de litres d’eau, soit le 
contenu de 6 000 piscines olym-
piques. Et c’est sans compter 
toutes les ressources préservées 
(sable, pétrole, métaux…) grâce 
à l'utilisation de ces matières 
recyclées. 

COMMENT LE TRAITEMENT 
DE NOS DÉCHETS IMPACTE 
NOTRE ENVIRONNEMENT
En France, le traitement des 
déchets est responsable d’en-
viron 4 % de nos émissions de 
gaz à effet de serre, selon le 
Haut conseil pour le climat. Les 
premières en cause (et de loin, 
à 80 %) sont les décharges, 
en raison de leurs fortes émis-
sions de méthane. Puis dans 
une moindre mesure viennent 
les incinérateurs d’ordures 
ménagères. 

54 AGENTS30 360
TONNES DE DÉCHETS MÉNAGERS 
produites en 2024 à Lacq-Orthez, 
soit 574 kg par habitant.

8,2
MILLIONS D'EUROS
pour les collecter et les traiter 2 .

 4 millions € pour 9 295 tonnes 
d’ordures ménagères.

 2,4 millions € pour  
5 317 tonnes d’emballages.

 1,7 million € pour  
15 387 tonnes déposées  
en déchetteries. 

 115 000 € pour vous 
permettre de composter  
vos biodéchets.

28 260
TONNES VALORISÉES

 18 150 tonnes de déchets recyclables  
ont été transformées en de nouvelles matières 
premières. 

 10 110 tonnes d’ordures ménagères et autres 
déchets incinérés ont permis de récupérer de 
l’énergie sous forme de vapeur. 

2 100
TONNES ENFOUIES
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2  L'inflation générale des prix 
observée en France depuis 2021 a 
fait augmenter ces coûts. Nous avons 
indiqué ces augmentations au fil du 
dossier. 
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SUIVEZ VOS DÉCHETS  
APRÈS LE TRI !

Ordures ménagères

Unité de valorisation
énergétique

à Mourenx (64)

Vapeur vendue aux usines
du bassin de Lacq

Emballages ménagers

Centre de tri
à Sévignacq (64)

Recyclage en de nouvelles
matières premières

Emballages en verre

Verrerie
à Vayres (33)

Recyclage 
en de nouveaux 

emballages en verre 
(possible à l’infini !)

Textiles

Centre de tri
à Marciac (32)

Revente solidaire 
ou recyclage en chiffons 

industriels ou laines d’isolation

Déchets verts

Encombrants
et déchets divers

Gravats

Déchetteries
à Lacq-Orthez 

(64)
Transformation en 

compost à Lacq-Orthez

Recyclage, incinération
ou enfouissement

Recyclage 
à Lacq-Orthez
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Dans l’unité  

de valorisation 

énergétique de vos 

ordures ménagères 

ZOOM  
1

Saviez-vous que notre communauté de communes  
a sa propre unité de valorisation énergétique des 
ordures ménagères ? Direction Mourenx pour la visiter. 

Elle va bientôt souffler ses 35 bougies. 
Érigée dans les années 1990 en lisière de la 
plateforme industrielle Chem'Pôle 64, notre 
unité de valorisation énergétique des ordures 
ménagères en incinère près de 10 000 tonnes 
par an. Installation classée pour la protec-
tion de l’environnement 1 , elle est soumise 
à une stricte règlementation. Détaillée par 
arrêté préfectoral, une série de mesures vise 
à prévenir tout risque pour l’environnement, 
la santé ou la sécurité publique. 

1  Que ce soit pour 
leur stockage ou leur 
traitement, tous les 
sites de gestion des 
déchets sont soumis à 
la règlementation des 
installations classées 
pour la protection de 
l’environnement. 

Nous veillons à leur respect au quotidien en 
étroite collaboration avec Paprec Énergies, 
notre prestataire chargé d'exploiter l’usine 
depuis 2023. Nous l'avons visitée ensemble.

C’est ici que vos ordures ménagères finissent 
leur vie, acheminées par les camions-pou-
belles après leurs tournées du matin. 
Pour gagner du temps et du carburant, les 
collectes de l’ouest du territoire sont déchar-
gées dans notre pôle de gestion des déchets 
à Orthez. Transférées dans des bennes plus 
grosses, elles sont ensuite transportées ici. 

Pesés et passés au détecteur de radioacti-
vité à leur arrivée, les camions vident leurs 
contenus dans une fosse. Le grappin entre 
alors en scène. Cette espèce de grande 
pince mécanique aux allures d’araignée 
mélange les ordures avant de les déverser 
dans le four. 

Grande cellule cylindrique, il tourne lente-
ment comme un camion-toupie pour aérer 
et faciliter la combustion, à 1 200 °C ! Une 
fois allumé, le feu s’autoentretient sans autre 

carburant que les ordures. C’est pourquoi 
il fonctionne en continu, grâce à onze 
personnes qui se relaient nuit et jour. 

ET LA VAPEUR FUT
La fumée produite passe dans une chambre 
de tranquillisation pour baisser en tempé-
rature, avant d’être transformée en vapeur 
grâce à une chaudière. Des tuyaux reliés au 
site de Sobegi permettent d'alimenter les 
usines voisines avec cette énergie. 

Les fumées restantes sont traitées avec du 
bicarbonate et du charbon actif (qui captent 
les polluants) et pas moins de 144 filtres. Elles 
sont analysées en continu par des capteurs 
situés dans la cheminée.  

MAIS TOUT NE PART PAS EN FUMÉE
Pour 10 000 tonnes d’ordures incinérées, il 
reste environ 2 200 tonnes de résidus solides : 
les mâchefers. Après six mois de stockage, 
leurs paramètres physico-chimiques se stabi-
lisent. Analysés par un laboratoire indépen-
dant, ils sont alors criblés par l’entreprise 
Laffitte, afin d'être utilisés en sous-couche 
routière. Ce recyclage, qui évite l’utilisation 
de ressources naturelles, est soumis à des 
conditions d’utilisation encadrées par arrêté 
préfectoral, pour prévenir toute pollution. 

Enfin, 250 tonnes de déchets ultimes (les 
cendres et résidus d'épuration des fumées)  
sont enfouies dans un site en Mayenne. 

BONNE 
NOUVELLE !
Chacun d'entre vous a 
perdu 23 kg d’ordures 
ménagères par an.

Et à plusieurs, ça a du poids : 
moins 1 312 tonnes par 
an sur nos 60 communes. 
Passé à une fois tous les 
quinze jours dans la majorité 
de notre territoire en avril 
2022, le nouveau rythme de 
ramassage de vos ordures 
ménagères a eu un effet 
net. Vous avez réduit les 
quantités jetées dans vos 
poubelles vertes, en recyclant 
plus d’emballages et en 
compostant vos biodéchets. 
En réduisant les kilomètres 
parcourus par les camions-
poubelles, cela a aussi 
permis de contenir l’inflation 
du coût de ramassage. 

9 295 tonnes d’ordures 
ménagères collectées en 
2024 (10 607 tonnes en 2021). 

176 kg par habitant  
(199 kg en 2021). 

508 000 € de recettes 
générées par la vente de vapeur 
issue de leur incinération. Elles ont 
permis de limiter le coût de collecte 
et de traitement de ces déchets à 
75 € par habitant (mais il était de  
53 € en 2021).

Le grappin
© Sébastien Arnouts

L'usine
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Emballages :  

destination, 

recyclage !

Chaque année, vous triez plus de 5 000 tonnes 
d’emballages ménagers, verre compris. Grâce 
à vous et ce simple geste, ces déchets sont 
envoyés dans des filières de recyclage pour 
devenir de nouvelles matières premières.  
Toutes sont situées en France ou chez nos 
proches voisins. Et nous les suivons de près !

Un voyage pas si lointain... 

LES SITES DE RECYCLAGE DE VOS EMBALLAGES

FRANCE

ESPAGNE

ITALIE

PORTUGAL

ALLEMAGNE

Lacq-Orthez

Lyon

Paris

Bordeaux

Plastiques

Acier

Aluminium

Briques alimentaires

Cartons

Journaux, magazines

Verre

Centre de tri  
des emballages
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Enquête sur  

vos emballages 

du bac jaune

CHIFFRE CHOC 
8 à 10 % de la production 
mondiale de plastique finit 
dans les océans. 

Saviez-vous qu’en France, la quantité 
d’emballages augmente plus vite que la 
population ? Ils ont grimpé de 20 % en 
quinze ans, avec l’essor de la vente en ligne 
et de la consommation alimentaire nomade 
(le nouveau « snacking ») 1 . 

1  Source : Citeo. 

Des efforts sont en cours chez les industriels 
et dans la réglementation : conditionnement 
dans de plus grands formats, diminution 
du poids des emballages, interdiction des 
emballages de regroupement (utilisés pour 
les packs de promotion par exemple)… Des 
progrès techniques visent aussi à améliorer 
la qualité du recyclage, notamment de 
certains plastiques. 

La responsabilité élargie des producteurs leur 
impose de financer des solutions pour traiter 
les déchets issus de leurs produits. Mais selon 
un rapport de l’Inspection générale des 
finances de 2024, d’importantes marges de 
progrès sont encore à franchir en France 2 . 

2  Depuis les années 
1990, les filières à 
Responsabilité élargie 
du producteur (Rep) 
imposent aux produc-
teurs et aux distributeurs 
de contribuer à la 
prévention et à la 
gestion des déchets 
issus des produits qu’ils 
mettent sur le marché. 
C’est le principe du 
pollueur-payeur. 
23 filières existent 
aujourd’hui, matière par 
matière : ce sont celles 
que vous êtes invités à 
trier, dans le bac jaune 
ou en déchetterie, 
afin de les recycler. 
Elles sont gérées par 
des éco-organismes, 
sociétés agréées par 
l’État. Mais en France, 
40 % du gisement des 
déchets soumis à la Rep 
échappent encore à la 
collecte et 50 % ne sont 
pas recyclés. 

QUE POUVONS-NOUS FAIRE ?
Nous, les consommateurs, pouvons aussi 
agir. D’abord, et surtout, en diminuant la 
quantité de nos emballages quand nous 
faisons nos courses. En achetant en vrac, ce 
qui est souvent moins cher (faites le test 3 ).

3  Au supermarché, 
comparez le prix 
de poivrons ou de 
concombres en vrac, 
par rapport à ceux qui 
sont dans du plastique. 
Bien souvent, ils seront 
moins chers.

En utilisant des produits réutilisables. En 
évitant les gâteaux sur-emballés. En utilisant 
une savonnette plutôt qu’un gel douche. 
En préférant les contenants en verre ou en 
carton, plutôt que ceux en plastique. En 
buvant l'eau du robinet. Et ainsi de suite. 

Puis, comme beaucoup d’entre nous n’en 
sommes pas encore au « zéro déchet », nous 
pouvons améliorer notre façon de trier, pour 
mieux recycler. 

POUR BIEN LES TRIER, SÉPAREZ-LES !
En 2024, 620 tonnes de déchets déposées 
dans vos bacs jaunes ont dû repartir à 
l’incinération, en raison d'erreurs de tri des 
habitants. Parmi elles, 200 tonnes d’em-
ballages pleins ou imbriqués, 240 tonnes 
d’ordures ménagères ou autres déchets non 
recyclables, 130 tonnes de textiles et 40 de 
verre (très dangereux pour les agents du tri). 

Pour y remédier, retenez simplement deux 
choses. 

1 : pensez emballages. En plastique, en 
cartonnette, en alu ou en métal, si c’est un 
emballage, ça va dans le bac jaune. 

2 : jetez-les en vrac et pas dans des sacs. 
Vidés de leur contenu, car il peut être 
dangereux pour les agents trieurs. Et non 
emboîtés les uns dans les autres, pour que les 
machines du centre de tri puissent séparer 
chaque type de matière. 

Collecte de vos emballages du bac jaune, au petit matin.
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Déchargés au centre de tri Valor Béarn 1  à 
Sévignacq, au nord de Pau, vos emballages 
ont alors connu un tri hautement sélectif, 
mécanique et manuel, pour séparer chaque 
type de matière. Chacune a ainsi pu être 
expédiée vers sa filière de recyclage.

1  Valor Béarn est un syndicat mixte de gestion des déchets, 
auquel adhèrent l’agglomération de Pau, le Siectom Coteaux Béarn 
Adour et les communautés de communes du Pays de Nay, du Haut-
Béarn et de la Vallée d’Ossau. Nous faisons appel à son centre de 
tri des emballages. 

Papiers  
et journaux
905 tonnes, 
vendues à 110 €  
la tonne en 
moyenne en 2024. 

Cartonnettes 
405 tonnes 
(105 € la tonne). 

Plastiques
593 tonnes 
(170 € la tonne). 

Acier 
110 tonnes 
(200 € la tonne). 

Aluminium
30 tonnes 
(280 € la tonne).

Briques 
alimentaires
40 tonnes 
(15 € la tonne).

Depuis quelque temps, les 
prix de reprise des matières 
recyclées sont devenus 
tellement fluctuants, que nous 
renouvelons chaque année nos 
contrats avec les repreneurs, 
afin de les négocier au mieux. 
Pour avoir plus de poids, nous 
menons ces consultations en 
commun avec les collectivités 
qui adhèrent à Valor Béarn. 

Mais à titre d'exemple, le 
prix de vente d'une tonne 
d'aluminium est passé de 443 € 
en 2022, à 280 € en 2024. 

Pour suivre le devenir de ces 
déchets d’emballages, chaque 
camion que nous déchargeons 
au centre de tri est dûment 
pesé. Les repreneurs nous 
remettent ensuite des 
attestations de recyclage. 

Enfin, pour vous donner une 
idée du pouvoir du recyclage, 
sachez que...

 27 bouteilles en plastique  
permettent de créer 1 pull 
polaire,

 2 kg de canettes en alu  
équivalent à 1 trottinette,

 5 briques de lait à 1 rouleau  
de papier toilette. 

QUE SONT-ILS 
DEVENUS ?

3 055 tonnes d'emballages  
collectées dans vos bacs jaunes 
en 2024 (560 tonnes de plus qu'en 
2018). 

58 kg par habitant. 

1 million € de recettes 
générées par leur revente (dont 
761 321 € de soutiens versés par 
les éco-organismes). Leur coût 
de collecte et de traitement 
est revenu à 24 € par habitant 
(contre 8 € en 2021). 

STOP 
IDÉES-
REÇUES !
Oui, les pots de 
yaourt vont dans 
le bac jaune, comme  
tous les emballages en 
plastique. 

Oui, vous pouvez 
recycler votre 
carton à pizza, 
même plein de gras !

En cas de doute (et on 
en a toujours !), on vous 
conseille de consulter le 
Guide du tri de Citeo, 
en ligne ou sur son 
appli. 

Scannez ce QR code pour 
installer l’appli Guide du tri, 
très pratique !

Des balles de canettes et boites de conserves compactées au centre de tri, prêtes à partir au recyclage. 
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De verre en  

verre, en verre,  

en verre…

LE RECYCLAGE À L’INFINI

Les emballages en verre que 
vous déposez dans nos bornes 
sont acheminés à la verrerie de 
Vayres, en Gironde. 

D’abord triés, ils sont ensuite 
concassés en verre pilé. On 
appelle ça du « calcin », dans 
le milieu. Mélangé à du sable et 
du calcaire, il est ensuite fondu 
dans deux fours, puis transformé 
en de nouvelles bouteilles fabri-
quées sur place. Leur composi-
tion comprend 93 % de calcin 
et seulement 7 % de sable et de 
calcaire vierges. 

400 millions de bouteilles sont 
ainsi créées chaque année et 
la plupart sont utilisées dans les 
alentours. Région viticole oblige, 
80 % sont livrées à moins de 
100 km. 

Vos déchets en verre 
contiennent peut-être  
de grands crus !

Pour réduire son empreinte 
carbone, la verrerie a récem-
ment modernisé l’un de ses 
fours, qui fonctionne désormais 
à l’oxygène, sans gaz ni fioul. 

LA RECETTE DU BON TRI : 
ON NE MÉLANGE PAS  
LES EMBALLAGES ET  
LES ASSIETTES !
Tous les emballages en verre 
se trient : bouteilles, bocaux, et 
même vos flacons de parfum. 
Vides, sans couvercles ni 
bouchons, et en vrac, pas dans 
des sacs. Une fois recyclés, ils 
pourront à nouveau être recy-
clés, à l’infini. 

Mais n’y mettez pas votre 
vaisselle ! Les céramiques 
contiennent des substances 
impossibles à recycler. Quant à 
la vaisselle en verre, sa tempé-
rature de fusion est supérieure 
à celle du verre d’emballage. 
Elle nuirait aussi à la qualité du 
verre recyclé, tout comme les 
ampoules, vitres ou miroirs. 

Pour vous en souvenir, pensez 
« emballages » ! Si c’en est un, 
ça se recycle. Si non, ça va en 
déchetterie. 

1 885 tonnes de verre 
recyclées l’année dernière (400 
tonnes de plus qu’il y a 10 ans). 

36 kg par habitant, 
déposés dans l’une des 235 
bornes de notre territoire. 

69 000 € de recettes 
générées par leur recyclage 
(dont 21 000 € d'aides versées 
par l'éco-organisme Citeo). 
Leur coût de collecte et de 
traitement est revenu à 0,95 € 
par habitant (contre 0,64 € en 
2022). 

STOP  
IDÉE-
REÇUE ! 
Non, recycler du 
verre n’est pas plus 
énergivore que d’en 
fabriquer à partir de 
matières premières 
vierges. En plus de préserver 
les ressources naturelles 
nécessaires à la fabrication 
du verre (sable, soude, chaux), 
le recyclage économise de 
l’énergie : celle qui aurait servi 
à extraire et transporter ces 
matières premières, et celle qui 
sert à faire fondre le verre (le 
verre fondu à partir de calcin 
nécessitant une température de 
fusion plus basse). 

FLASH INFO 
Le retour de la  
consigne du verre

Cette année, une 
expérimentation est menée 
dans des grandes surfaces du 
nord-ouest de la France, pour 
consigner certains emballages 
en verre. Après les avoir utilisés, 
les clients sont invités à les 
ramener en magasin pour 
récupérer le montant de leur 
consigne. Leurs bocaux de 
légumes et autres bouteilles de 
jus de fruits pourront ainsi être 
réemployés, sans passer par 
la case recyclage. Si le test est 
concluant, le procédé pourra 
être généralisé en France. 

Une de nos 235 bornes à verre.
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Régis 

Cassaroumé

NOTRE VICE-PRÉSIDENT DÉLÉGUÉ  
À LA COLLECTE ET AU TRAITEMENT 
DES DÉCHETS

« Nos déchets ont un coût, 
écologique et financier. »

« La gestion de nos déchets m’a toujours 
préoccupé, depuis que je suis élu de ma 
commune [Mesplède]. Les pollutions et le 
réchauffement climatique sont devenus l’un 
des problèmes majeurs de notre génération. 
Pour y faire face, le sujet des déchets est 
à prendre au sérieux. Car ils ont un coût, 
écologique comme financier !

Entre mes débuts en 1995  
et aujourd’hui, nous avons  
fait un pas de géant. 

Je me souviens qu’à l’époque, c’était un 
agriculteur du coin qui récoltait les sacs 
poubelles, pour les amener à la décharge. 
Il n’y avait pas de traitement particulier, ni 
recyclage, ni valorisation énergétique. Le 
passage en gestion intercommunale et 
l’arrivée de la collecte sélective ont été les 
premiers d’une longue suite de progrès. Et 
depuis 2020, où je suis entré dans le vif du 
sujet en suivant cette politique à Lacq-
Orthez, ça continue d’avancer. 

En 2022, nous avons notamment réduit le 
rythme de collecte des ordures ménagères. 
Ce grand changement a permis de baisser 
le taux de la Taxe d’enlèvement de ces 
déchets (la TEOM) et de diminuer les 
kilomètres parcourus par les camions. Et 
grâce aux efforts des habitants, en matière 
de compostage et de tri des emballages, 
les tonnages d’ordures incinérées ont 
nettement baissé [voir p. 12]. 

PA
ROLES D'ÉLU

Globalement, les citoyens de notre terri-
toire produisent moins de déchets et trient 
mieux que la moyenne, en France ou en 
région. Pour le permettre, notre collectivité 
investit les moyens nécessaires, humains et 
matériels. C’est notre deuxième plus gros 
poste de dépense, après la voirie. 

Cette année par exemple, nous avons 
rénové notre pôle de gestion des déchets 
à Orthez, ainsi que sa déchetterie, pour 
répondre aux évolutions réglementaires et 
faciliter le tri par les usagers. Cet été, nous 
allons refaire celle de Ramous. Pour favo-
riser le compostage des biodéchets, nous 
avons également acquis 300 000 € de 
matériel (composteurs, points d’apport…). 
Enfin pour gérer les composteurs partagés, 
nous avons aussi recruté deux agents. 

Lorsque l’on jette nos déchets à la 
poubelle, on n’imagine pas forcément tout 
le travail, et le coût qu’il y a derrière, pour 
les traiter. Et ce budget ne fait que croître. 
Nos charges augmentent : carburant, 
matériel, tarifs des prestataires… La taxe 
générale sur les activités polluantes aussi 
(nous devons la payer tous les ans pour 
chaque tonne de déchets enfouis ou inci-
nérés). Et dans le même temps, nos recettes 
diminuent, en raison de la baisse des prix 
de reprise des matériaux recyclés 1 . 

1  Vous retrouverez ces 
évolutions financières 
au fil du dossier. 

Jusqu’à maintenant, nous sommes 
parvenus à ne pas augmenter le taux de 
la TEOM, grâce à la réduction du rythme 
de ramassage des ordures ménagères et 
la recherche de nouvelles recettes. Nous 
avons fait notre maximum. 

Nous pouvons encore progresser grâce 
à l’action des habitants : en réduisant 
toujours plus les quantités jetées dans le 
bac des ordures ménagères 2 , ou celles 
des déchets verts apportés en déchetteries. 
Je pense aux restes de tonte, qui font du 
bien à nos jardins s’ils restent sur place. 

2  Les quantités jetées 
dans le bac des ordures 
ménagères représentent 
34 % des quantités 
totales de déchets 
produits sur le territoire, 
mais 56 % du coût 
total de traitement des 
déchets. 

La réduction et la valorisation de nos 
déchets est un défi collectif. Nous pouvons 
le relever ensemble ! »

Site de compostage partagé créé cette année à Arthez-de-Béarn. 

©
 S

éb
as

tie
n 

Ar
no

ut
s

17
G

R
A

N
D

 A
N

G
LE



En déchetterie, 

tout se trie aussi

Oubliée, la vieille image de la décharge ! Celle 
où on jetait tout pêle-mêle avant d’enfouir ça 
dans le sol… Aujourd’hui, le tri s’affine toujours 
plus en déchetterie, pour recycler toujours plus 
de matières. 

À chacun son traitement...

RECYCLAGE OU 
VALORISATION 
MATIÈRE

Déchets verts
5 600 tonnes ont été déposées 
par les habitants dans nos 
déchetteries. La moitié a été 
broyée dans notre site d'Orthez, 
afin d'être utilisée comme 
engrais par les agriculteurs 
locaux. L'autre moitié a été 
compostée par l’entreprise 
Mont Compost à Mont.

Gravats
2 780 tonnes triées, concassées 
et recyclées en remblais par 
trois entreprises du territoire de 
Lacq-Orthez. 

Bois
1 330 tonnes ont été 
transformées en panneaux 
dans les Landes. 

Cartons
900 tonnes ont été recyclées 
en nouvelle pâte à papier 
en Espagne, afin de créer de 
nouveaux cartons et papiers. La 
fibre de papier peut se recycler 
jusqu’à huit fois. 

Ferraille
605 tonnes ont été recyclées 
dans le Pays-Basque espagnol. 
Triées, broyées, fondues et 
purifiées, elles ont été à 
nouveau transformées en acier 
ou en aluminium, qui pourront 
être utilisés pour créer des 
emballages, véhicules, gouttières 
ou autres structures métalliques. 

Piles et batteries
600 kg ont été recyclés en 
Gironde. Triés, puis broyés 
ou fondus, ils ont permis de 
récupérer les métaux rares 
contenus dedans : fer, zinc, 
manganèse… Un recyclage 
précieux donc, qui évite aussi 
de rejeter des métaux lourds et 
polluants dans la nature.

RECYCLAGE 
SOLIDAIRE !
Des points de dépôt 
permettent de recycler vos 
bouchons en liège et vos 
radiographies au profit 
d’associations du territoire 
(dans toutes nos déchetteries 
sauf Lucq-de-Béarn).

Bouchons en liège
Récoltés par l’association  
Eau Vive Pau-Pyrénées.

Alors que l’eau sale est la 
première cause de mortalité 
dans le monde, Eau Vive 
Pau-Pyrénées intervient 
en Afrique de l’Ouest pour 
améliorer l’accès à l’eau 
potable. Grâce à ses salariés 
africains, elle réalise des puits et 
des systèmes d’assainissement, 
tout en formant les populations. 
Pour contribuer à leur 
financement, l’association 
récupère vos bouchons en 
liège afin de les revendre aux 
Liégeurs gascons. Investie dans 
la relance de la filière locale du 
liège, cette entreprise basée à 
Soustons recycle ces bouchons 
en nouveaux matériaux, 
revêtements, isolants… 

ZOOM  
4

Sur place, laissez-vous guider par nos agents !
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RECYCLAGE  
OU INCINÉRATION 
Après séparation des composants, certains 
sont recyclés. Les autres sont incinérés, 
avec récupération de l’énergie produite. 

Déchets d’équipements 
électriques et électroniques (D3E)
520 tonnes démantelées en France ou en 
Espagne, puis traitées en Europe, Turquie 
ou Asie. Lorsqu’ils ne peuvent plus être 
réemployés, vos ordinateurs ou autres 
produits électriques sont traités avec soin. 
Dépollués et démantelés, leurs métaux rares 
sont ensuite réutilisés : argent, or, cuivre… 

Lampes et néons
3 200 kg traités comme les D3E. 90 % du 
poids d’une lampe sont recyclables !

Huiles alimentaires et minérales 
38 tonnes traitées en Seine-Maritime ont pu 
être régénérées en nouvelles huiles, ou ont 
servi de combustibles industriels. 

Articles d’ameublement,  
de bricolage et de jardin,  
de sport et de loisirs
1 699 tonnes traitées en France. Collectés 
par type de matériaux, ces articles mis au 
rebut en toute fin de vie ont pu être recyclés 
en de nouvelles matières premières. 

RÉEMPLOI

4 tonnes d'objets réutilisables déposées 
dans nos déchetteries d'Orthez et Pardies 
ont été récupérées par la recyclerie 
Créa’Locale pour entamer une seconde vie. 
Du matériel médical (fauteuils, béquilles...) 
a aussi pu être réemployé grâce à l'associa-
tion solidaire Aima, de Salies-de-Béarn. 

INCINÉRATION 

Déchets diffus 
spécifiques 
130 tonnes incinérées en 
Gironde : pots de peinture, 
produits phytosanitaires...

Pneus
41 tonnes incinérées en France

ENFOUISSEMENT 

Déchets non valorisables
2 100 tonnes enfouies au pôle de 
gestion des déchets à Orthez. 

136 068 : 
c’est le nombre de 
passages que vous 
avez effectués en 
2024 dans nos  
sept déchetteries. 

15 387 tonnes 
de déchets y ont 
été déposées.

290 kg par 
habitant. 

225 000 € de 
recettes générées 
par la revente de 
la ferraille et du 
carton. Le coût de 
traitement de ces 
déchets est revenu 
à 27 € par habitant 
(contre 14 € en 2021). 

Radiographies 
médicales
640 kg récoltés 
par le Lions Club 
Orthez Béarn des 
Gaves.

L’antenne locale de 
ce club philanthrope 
œuvre aux côtés des 
aidants des malades 
d’Alzheimer. 
Chaque mois, elle 
organise des cafés 
qui leur permettent 
d’échanger et de 
mieux appréhender 
la maladie, grâce 
à l’intervention de 
médecins. Pour les 
financer, le club 
s’est engagé dans 
la récupération 
d’anciennes radio-
graphies, revendues 
à des prestataires 
agréés pour les 
recycler. La vente 
d’1 tonne permet 
de récolter 1 000 € 
grâce au recyclage 
des sels d’argent, 
produits extrême-
ment polluants 
contenus dedans.

Dans une de nos déchetteries, à Pardies. 
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Du neuf dans notre 

pôle de gestion  

des déchets

Au début du printemps, nous avons entrepris 
des travaux dans notre pôle de gestion des 
déchets à Orthez. C’est l’occasion pour nous  
de vous présenter les lieux.

Route de Bonnut à Orthez, notre 
pôle de gestion des déchets 
comprend une déchetterie, très 
fréquentée par les habitants, 
mais aussi des installations 
moins connues, dédiées au 
broyage des déchets verts et 
au stockage des déchets non 
valorisables. 

DÉCHETTERIE 
DERNIER CRI
Du côté de la déchetterie, deux 
nouveaux quais de décharge-
ment de déchets ont été créés. 

Désormais au nombre de neuf, 
ils permettent de mieux orga-
niser les différents espaces, qui 
accueillent de nouvelles filières 
de tri depuis quelques mois 
(mobilier, jouets, équipements 
de sport et de loisirs, outils de 
bricolage et de jardinage). Un 
quai stocke également certains 
déchets qui étaient auparavant 
enfouis, et qui seront désormais 
valorisés par incinération. 

Les garde-corps en métal 
situés au-dessus des bennes 
ont été remplacés par des 
structures antichute en béton, 
plus durables dans le temps. 
Enfin, le revêtement des quais 
a été refait, pour faciliter la 
circulation des usagers et le 
travail de nettoyage effectué 
au quotidien par nos agents. 
Un nouveau portail électrique 
a également été installé, le tout 
pour 100 000 €. 

Et à l'automne, ce sera au tour 
de notre déchetterie de Ramous 
de faire peau neuve. 

DÉCHETTERIES 
PRATIQUES
Arthez-de-Béarn, Lucq-de-
Béarn, Maslacq, Monein, 
Orthez, Ramous, Pardies

 Nos sept déchetteries sont 
réservées aux particuliers, 
munis de leur carte d’accès 
gratuite. Les professionnels 
doivent se rendre dans des 
structures privées ou dans notre 
pôle de gestion des déchets à 
Orthez (service facturé). 

 Pour gagner du temps, triez 
vos déchets avant d’y aller. 
Rangez-les par type d’objet ou 
de matière dans votre véhicule. 

 N’oubliez pas d’amener vos 
gros cartons (seules les petites 
cartonnettes vont au bac jaune).

 Des bornes à textile et à verre 
sont aussi disponibles sur place. 

Pour toute autre question, 
référez-vous à notre guide des 
déchets (disponible en mairie et 
dans nos accueils), ou rendez-
vous sur www.cc-lacqorthez.fr 

PA
ROLES DE PRO

Notre installation de stockage de déchets non dangereux, à Orthez.
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OUVERTURE DE LA DERNIÈRE ALVÉOLE  
DE NOTRE INSTALLATION DE STOCKAGE  
DE DÉCHETS NON DANGEREUX

Cette version 21e siècle de la 
décharge, ultra normée, permet 
d’enfouir les déchets « ultimes », 
ne pouvant être recyclés ou 
incinérés. Il s’agit du contenu 
des bennes de « tout-venant » 
des déchetteries et de quelques 
déchets dits industriels banals, 
compactés pour prendre moins 
de place. 

Soumise à autorisation préfecto-
rale, elle doit respecter des pres-
criptions strictes pour prévenir 
tout risque environnemental. 

Ancienne décharge à ciel 
ouvert dans les années 1960, 
recouverte dans les années 
1990, l’installation a ensuite été 
réglementée par deux arrêtés 
préfectoraux. En 2003, le 
premier a permis l’ouverture d’un 
casier d’enfouissement, rempli et 
fermé en 2013. 

En 2013, le second arrêté a 
permis d’ouvrir l’actuel casier, 
avec une autorisation de fonc-
tionnement jusqu’en 2028. Après 
cette date, l’installation devrait 
être définitivement fermée, la 
réglementation incitant à la 
valorisation des déchets plutôt 
qu'à leur enfouissement. 

COMMENT ÇA MARCHE ?
Le casier comprend deux 
barrières d’étanchéité au sol et 
sur les flancs, pour prévenir les 
risques de pollution. Une barrière 
naturelle, dite passive, formée de 
cinq mètres d’épaisseur d’argile 
(un matériau d’une très faible 
perméabilité). Une barrière 
dite active, constituée d’une 
géomembrane et d’un géotextile 
extrêmement résistants. 

Au-dessus, des tubes drainants 
récupèrent les lixiviats (liquides 
issus des déchets) afin de les 
traiter dans une station d’épu-
ration sur site. Exploitée par 
notre prestataire Ovive, elle doit 
respecter des seuils réglemen-
taires, suivis par un laboratoire 
qui effectue des prélèvements 
tous les mois.

Enfin pour limiter les émissions 
de gaz à effet de serre, le 
méthane émis par la fermen-
tation des déchets organiques 
encore présents est capté et 
brûlé dans une torchère. Il est 
ainsi transformé en CO2, qui, 
à quantité équivalente, est un 
gaz à effet de serre bien moins 
puissant que le méthane.

LES DERNIERS TRAVAUX 
Pour pouvoir couvrir les déchets 
rapidement et limiter leur 
exposition aux eaux pluviales, le 
casier a été divisé en six alvéoles 
indépendantes. Les travaux 

effectués ce printemps ont 
permis de refermer la cinquième 
alvéole (entièrement remplie) 
avec 3000 m3 d’argile et d’ouvrir 
la sixième et dernière alvéole, 
pour un coût de 72 231 €. 

NOS PERSPECTIVES 
POUR EN FINIR AVEC LES 
DÉCHETS ENFOUIS
Nous venons de lancer une 
campagne de caractérisation 
des bennes de « tout-venant », 
pour déterminer la nature des 
déchets qui y sont déposés 
par les habitants. Les résultats 
de la première inspection, 
menée à Ramous, ont révélé 
que la plupart pourraient être 
valorisables par recyclage ou 
incinération, dès aujourd’hui ou 
dans les prochaines années. 

 41 % étaient des matières 
recyclables : articles de la 
maison, textiles, emballages…

 21 % auraient pu être incinérés 
en l’état : matériaux fins non 
dangereux, ordures ménagères…

 34 % pourraient être bientôt 
valorisables, via la mise en 
place d’une nouvelle filière 
Rep en déchetterie, dédiée aux 
matériaux de construction des 
particuliers : placoplâtre, laine 
de verre, lames de parquet…

 3 % de plastiques durs 
pourraient être incinérés après 
broyage.

Stephan 

GESTIONNAIRE DE NOS 
SITES DE TRAITEMENT  
DES DÉCHETS

« Objectif : 100 %  
de déchets valorisés ! »

PA
ROLES DE PRO

Ingénieur et juriste en environnement 
spécialisé en rudologie 1 , Stephan gère 
notre unité de valorisation énergétique des 
ordures ménagères, ainsi que notre pôle de 
gestion des déchets (hors déchetterie). 

1  La rudologie (du latin « rudus », décombres) 
est l’étude des déchets, de leur production à leur 
élimination. Vous non plus, vous ne connaissiez pas ? 
# Mot savant à placer dans une conversation !

« Que ce soit en collaboration avec nos 
prestataires ou en direct avec nos agents, 
je dois m’assurer que nos sites fonctionnent 
bien, sur le plan technique et réglemen-
taire, au quotidien comme dans les travaux. 
Suivi des marchés d’exploitation, analyses 
environnementales, traitement des mâche-
fers, échanges avec les services de l’État… 
Mes missions sont variées ! En parallèle, je 
travaille aussi avec l’ensemble du service 
et les élus pour anticiper la fin de l’enfouis-
sement et répondre au grand défi de notre 

collectivité : valoriser 100 % de nos déchets, 
par recyclage en priorité, ou incinération. 
Chaque jour, je vois encore des déchets 
jetés au mauvais endroit, qui pourraient 
être recyclés : des conserves et du plastique 
dans la fosse des ordures ménagères, des 
matières valorisables dans les bennes du 
tout-venant... Mais avec quelques progrès 
techniques et l’action des habitants, nous 
pouvons y arriver. Seuls 7 % de nos déchets 
ne sont pas encore valorisés aujourd'hui 
(2 100 tonnes sur 30 360). Nous y sommes 
presque ! »
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#Égalité des chances à l’école #Service gratuit

Inscrivez vos 

enfants à l’aide 

aux devoirs dès 

maintenant 

Nouveauté cette année : les inscriptions à notre service 
gratuit d’aide aux devoirs s’effectuent en ligne, du 10 
juin au 4 septembre sur www.cc-lacqorthez.fr. Après 
cette date, les demandes seront traitées en fonction 
des places disponibles. Ouvertes à tous les élèves du 
CP au CM2, ces séances d’une heure sont organisées 
une à deux fois par semaine après la classe, dans 41 
écoles. Pour les encadrer, nous recrutons près de 90 
intervenants.

05 59 60 95 48 | aideauxdevoirs@cc-lacqorthez.fr

#Intercommunalité #Visite officielle

Le président des 

Intercommunalités de France 

en visite à Lacq-Orthez

Le 19 mars dernier, notre président Patrice LAURENT a reçu Sébastien MARTIN, 
le président d’Intercommunalités de France. Cette association nationale fédère 
plus de 1 000 métropoles, agglomérations et communautés de communes, 
dont la nôtre. Convaincus du rôle essentiel de l’intercommunalité pour 
adapter les normes générales aux contextes locaux, les deux édiles ont plus 
particulièrement parlé de leur action en matière de réindustrialisation de 
nos territoires. En visitant les sièges de Toray à Abidos, spécialiste mondial 
de la fibre de carbone, et de Chemparc à Lacq, Sébastien MARTIN a pu 
voir les résultats de la politique menée par Lacq-Orthez pour favoriser le 
développement économique et le foncier d’entreprises. 

#Plan local d’urbanisme 
intercommunal

PLUi 

L’élaboration de notre 
Plan local d’urbanisme 
intercommunal se poursuit. 
Suivez son avancée et consultez 
l'ensemble de ses documents 
dans la rubrique « PLUi » de 
notre site internet. 

Dossier complet sur 
www.cc-lacqorthez.fr 

© Isabelle Tirador
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#Énergie renouvelable #Projet à l’étude

Info-route  

de l’été

Comme chaque été, nous profitons de 
la douceur du climat pour entretenir nos 
chaussées. Cette année, le revêtement 
de 35 km, répartis sur 43 communes, sera 
refait à neuf par nos prestataires, pour un 
montant de 2,4 millions d’euros. De leur 
côté, nos agents rénoveront la couche 
superficielle de 54 km de routes. 

Au chapitre des gros aménagements du 
moment, menés en partenariat avec les 
communes 1 , un carrefour sera sécurisé à 
Labastide-Monréjeau, suite à la création 
d’un lotissement. À Os-Marsillon, la 
traversée du bourg vient d'être repensée et 
des trottoirs seront créés à Lacommande. De 
juin à septembre, le rond-point de Mont sera 
réaménagé sur la D 817 et la traversée de 
Lacq sera intégralement refaite : nouveaux 
trottoirs, nouvelle chaussée, création de 
pistes cyclables… Enfin de septembre à 
octobre, la rue de la Carrère fera peau neuve 
à Baigts-de-Béarn. 

1  Le département 64 est également partenaire 
lorsqu’il s’agit de routes départementales situées en 
agglomération, comme ici à Mont et à Lacq.

À côté de la chaussée, nous gérons aussi 
tous les équipements qui font partie du 
« pack » voirie : les trottoirs et fossés, l'éclai-
rage, mais aussi la signalisation. Ce prin-
temps par exemple, nous avons entièrement 
renouvelé la signalétique d'information 
locale à Artix. 231 panneaux ont été posés, 
indiquant les lieux publics et services de 
proximité. Coût de l’opération : 104 000 €, de 
l’étude d’implantation à la fourniture et à la 
pose. Chaque année, nous officions ainsi sur 
une ou plusieurs communes, en concertation 
avec les mairies. Les prochaines sur la liste 
sont Bellocq et Mont. 

ENTREPRISES OU ARTISANS 

Participez à notre 

étude d’auto-

consommation 

collective 

d’électricité solaire

Nous étudions l’opportunité de créer une boucle 
d’autoconsommation collective d’électricité photovol-
taïque sur notre territoire. Dédiée aux entreprises de 
toute taille, son principe consisterait à réunir plusieurs 
d’entre elles, productrices et / ou consommatrices 
situées dans un périmètre de 20 km environ, afin 
qu’elles partagent l’énergie solaire produite sur place. 
L’avantage d’agir à plusieurs est d’optimiser la produc-
tion et la consommation de chacun, tout en maîtrisant 
les surfaces et investissements nécessaires. 

Pour mener cette étude, nous avons missionné le 
bureau d’études Philexis d’Artix. Si le projet vous 
intéresse, contactez-le quel que soit le profil de votre 
entreprise : déjà équipée de panneaux solaires, 
en projet d’installation photovoltaïque ou simple 
consommatrice d’électricité. 

Nos experts pourront identifier les possibles sites de 
production (parkings, toitures…), ainsi que les profils 
de consommation. À l’issue de cette étude, gratuite 
pour les entreprises, ces dernières bénéficieront de 
précieuses données sur leur potentiel d’utilisation ou de 
production d’énergie solaire : analyse des contraintes 
techniques et réglementaires, aspect financier… 

#Voirie #Travaux d’aménagement

cedric.fays@philexis.com
philippe.alves@philexis.com
www.philexis.com

Scannez ce QR code pour remplir  
notre questionnaire en ligne.
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Caremag

LE PREMIER  
SITE EUROPÉEN  
DE RECYCLAGE  
DE TERRES RARES  
VA SE BÂTIR À LACQ

La société lyonnaise Carester a choisi le bassin de Lacq pour implanter 
son usine de recyclage et de raffinage de terres rares, baptisée Caremag. 
À l’heure où leur demande explose, pour faire fonctionner éoliennes et 
véhicules électriques, c’est une excellente nouvelle pour notre territoire, 
pour la souveraineté nationale, et l'avenir de la planète !

Ce lundi 17 mars 2025, les 
projecteurs étaient braqués sur 
le bassin de Lacq, au moment 
de poser la première pierre de 
l’usine Caremag. Prévue pour 
fonctionner fin 2026, elle créera 
1 400 tonnes d’oxydes de terres 
rares par an, à partir d’aimants 
recyclés et de concentrés 
miniers. Certains de ces oxydes 
répondront à 15 % de la 
demande mondiale. 

Pour bien comprendre l’im-
portance du projet, sachez 
que les terres rares permettent 
de fabriquer des aimants dits 
permanents 1 . Ce sont les plus 
puissants qui existent commer-
cialement aujourd’hui, et ils 
sont partout : dans nos outils 
numériques, dans le médical, 
l’éolien, la mobilité électrique… 
Présentes en quantité dans la 
couche terrestre, les terres rares 
contiennent 17 métaux diffé-
rents. Pas vraiment rares donc, 
mais hautement stratégiques, 
leur extraction et leur raffinage 
(pour séparer les métaux) néces-
sitent des procédés complexes 
et polluants. Grand monopole 
de la Chine, celle-ci détient 
65 % des mines et raffine 80 % 
des stocks mondiaux. 

1  Un aimant permanent dispose d’un 
magnétisme qui perdure naturelle-
ment, sans alimentation électrique. 

En s’engageant dans le recyclage 
et l’exemplarité environnemen-
tale de ses process, Caremag 
promet donc à la France et 
à ses voisins européens de 
gagner en indépendance dans 
leurs approvisionnements, tout 

en réduisant drastiquement cet 
impact écologique. En moyenne 
annuelle, elle prévoit de raffiner 
5 000 tonnes de concentrés 
miniers et de recycler 2 000 
tonnes d’aimants. Issus d’équi-
pements électriques en fin de vie 
ou de déchets de production, ces 
derniers proviendront principa-
lement des secteurs automobile  
et éolien 2 .

2  À l’inverse des petits aimants 
qui équipent nos téléphones, ceux 
des véhicules électriques sont 
suffisamment gros pour rendre leur 
recyclage pertinent. L’essor de la 
mobilité électrique et de l’éolien va 
donc permettre l’essor du recyclage  
de leurs aimants. 

« Au fil des ans, notre objectif 
est d’augmenter cette part du 
recyclage, nous précise Frédéric 
Carencotte, le président de 
Carester. Mais nos procédés 
de raffinage émettront déjà 
60 % de C02 en moins que 
ceux utilisés aujourd’hui dans 
le monde. Et 80 % de ces 
émissions seront directement 
recyclés et réinjectés dans 
l’usine. Nous réduirons aussi la 
consommation d’eau de 98 %. 
Elle sera utilisée en circuit fermé 
et aucun effluent liquide ne sera 
rejeté. Nous avons tenu à utiliser 
les meilleures technologiques 
disponibles pour limiter l’impact 
environnemental. »

Propriété de TotalEnergies, le 
terrain situé sur la plateforme 
Induslacq, entre Lacq et Mont, a 
aussi été choisi en ce sens. « Nous 
voulions intégrer une plateforme 
chimique, et nous souhaitions 
le faire rapidement, poursuit 
l’industriel. Labellisé "site clés 
en main" par l’État, celui de 
Lacq avait déjà rempli toutes 
les procédures relatives aux 

règles environnementales. Puis, 
pour finaliser notre choix parmi 
la dizaine de sites similaires en 
France, nous avons regardé les 
infrastructures existantes et l’en-
semble des conditions d’accueil. 
Ici, Chemparc 3  a facilité notre 
arrivée et le dialogue avec les 
interlocuteurs locaux, services 
de la préfecture, collectivités 
locales… On a senti que tout le 
monde voulait que l’on vienne, 
et ça a joué. »

3  Notre groupement d’intérêt public 
Chemparc réunit les acteurs qui 
œuvrent au développement industriel 
de notre territoire : la puissance 
publique, dont notre collectivité, 
les industriels, les organismes de 
formation, les syndicats de salariés.  

Premier recycleur européen et 
plus gros producteur occidental 
de terres rares d'ici moins de 
deux ans, Caremag créera 92 
emplois, pour un total de 216 
millions d’euros investis 4 . 

4  Le projet bénéficie de 110 millions € 
de partenaires japonais, de 106 
millions € d'aides de l’État, ainsi que 
du soutien de la région Nouvelle-
Aquitaine et de TotalEnergies.

Pose de la première pierre de Caremag, en présence des partenaires de Carester,  
des ministres Agnès Pannier-Runacher et Laurent Saint-Martin. 
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Le Pingouin 

alternatif 

BAR DE CAMPAGNE  
ET DE CULTURE  
À ARTHEZ-DE-BÉARN

Ambiance café du village la journée, 
le Pingouin alternatif se met en mode 
concert ou table ronde en soirée. Aux 
manettes, son propriétaire Mathieu 
Turon n’hésite pas à sortir des sentiers 
battus pour faire venir ses invités, 
habitués des plateaux télé ou des 
scènes internationales. Une rencontre 
rafraîchissante à plus d’un titre !

Depuis dix ans, le Pingouin 
alternatif fait souffler un vent 
de fraîcheur sur notre territoire, 
depuis les hauteurs d’Arthez-de-
Béarn. Une flopée de groupes 
pop-rock, de chanteurs folk, de 
journalistes et essayistes sont 
passés par ici. 

Ici, c’est l’ancien Bar des sports 
du village. Mathieu l’a toujours 
connu. Collégien, il venait y jouer 
au flipper. Alors quand en 2015 
il a appris que le propriétaire 
s’apprêtait à rendre son tablier, 
il a vendu son bar de Pau pour 
reprendre le flambeau. 

« Dès le début, j’ai voulu orga-
niser des concerts. D’abord 
avec des groupes locaux, puis 
nationaux, anglais et finale-
ment d’un peu partout. Je suis 
toujours à l’affût pour découvrir 
de nouveaux sons de la scène 
indépendante. J’envoie tout le 
temps des mails ! ». 

Cette énergie, il la dépense aussi 
depuis quelques années pour 
proposer des conférences. Une 
douzaine par an, en plus de ses 
deux concerts par mois. François 
Bégaudeau (l’auteur d’Entre 
les murs, adapté au cinéma et 
Palme d’or à Cannes) est déjà 
venu trois fois. Jérôme Fourquet, 
le politologue star de l’Institut 

français d'opinion publique, est 
aussi annoncé prochainement. 

« Ce sont des gens que l’on voit 
dans les colonnes des grands 
journaux (du Monde au Monde 
Diplomatique, de Marianne au 
Figaro), sur les plateaux d’Arte 
ou de France 5. Mais ce n’est 
pas intello pour autant ! L’idée, 
c’est de parler de questions de 
société, même celles qui fâchent, 
avec des gens légitimes pour en 
parler, des penseurs qui ont écrit 
sur le sujet. Plutôt que de s’invec-
tiver sur les réseaux sociaux, on 
cherche à élever le débat dans 
le pluralisme, tout en le rendant 
vivant et accessible à tous, 
jusque dans nos campagnes. 

Je dirais que la moitié du public 
vient des alentours. Pour les 
concerts par contre, la majo-
rité vient de Pau, Bordeaux, 
Toulouse... J’aimerais qu’il y ait 
plus de locaux. À ce propos, je 
tiens à dire à ceux qui liront ces 
lignes que l’ambiance est très 
bon enfant ici, et qu’il n’y a pas 
que du rock fort ! Il faut pousser 
la porte une première fois pour 
se rendre compte. » Petit aparté : 
on nous dit en prime que vous 
serez souvent accueillis avec des 
merveilles maison, offertes par la 
maman de Mathieu… 

« En journée, c’est comme avant. 
Le café et les boissons fraîches 
coulent pour les gens du coin et 
les pèlerins du chemin de Saint-
Jacques de Compostelle.  Toutes 
les générations se croisent. Et 
il y a toujours un écran géant 
pour projeter les grands matchs 
de rugby, le Tour de France ou 
Roland-Garros. Mais comme 
partout en France, les habitudes 
se sont un peu perdues, la culture 
du café s’efface. Depuis la Covid, 
c'est grâce aux pèlerins de 
passage que je peux continuer. 
Mais je peux encore compter sur 
l’investissement de bénévoles et 
de clients fidèles. »

Le soir de notre visite, pour fêter 
les dix ans du bar en concert, 
il offrait d'ailleurs le verre de 
l’amitié à tous ceux qui l'ont 
soutenu et qui contribuent à 
faire vivre le lieu par leur venue. 
À notre tour, souhaitons bon 
anniversaire, et bon vent au 
Pingouin d’Arthez-de-Béarn !

 Le pingouin alternatif

14 place du Palais  
à Arthez-de-Béarn
06 82 49 47 05 

À VENIR

16/07 : Mustang 
chanson-rock, 
groupe phare de la 
scène française !

22/07 : Acid Tongue 
rock, Seattle

24/07 : To yo  
rock, Japon

19/08 : Frankie & 
The Witch Fingers 
rock, Californie

Réservez vos places !
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Adishatz !

QUAND LE PATRIMOINE ORAL 
OCCITAN SE TRANSMET AUX 
NOUVELLES GÉNÉRATIONS
Cette année, 18 élèves du collège Daniel-Argote 
d’Orthez ont reçu deux de leurs grands-parents,  
pour recueillir les souvenirs de leur enfance bercée 
par la langue occitane. Au fil de ces plongées dans 
les années 1950, ils ont enregistré les comptines, 
chansons et autres jeux qui animaient en béarnais 
leurs cours de récréation. Avec l'aide de la compagnie 
Lo Nau, leur travail a permis de graver ce patrimoine 
parlé, le sauvant à jamais de l’oubli.

Menacé de disparition selon l’Unesco, l’occitan  
connait une nouvelle vitalité sur les bancs de nos 
écoles. En 2024 dans les Pyrénées-Atlantiques, 3 148 
écoliers ont appris la langue régionale. Et selon 
une enquête du département, 80 % des habitants 
souhaitent le développement de cet enseignement. 

À l’heure des inscriptions pour la rentrée 2025-2026, 
voici donc quelques informations pour savoir où et 
comment apprendre l’occitan à Lacq-Orthez. 

De la maternelle au primaire, trois formules sont 
ouvertes à tous les enfants. 

 À Artix et Orthez, deux écoles associatives, 
des calandreta, dispensent un enseignement 
immersif 100 % en occitan. Le français s’intègre 
progressivement. 

 Les écoles publiques de Lagor, Monein et Sault-de-
Navailles disposent quant à elles de classes bilingues. 
La moitié du temps d’enseignement se fait en français, 
l’autre moitié en occitan.

 Enfin 13 écoles publiques proposent un  
enseignement renforcé de trois heures par semaine : 
Abidos, Argagnon, Balansun, Bonnut, Castétis, 
Labastide-Cézéracq, Labastide-Monréjeau, Lucq-de-
Béarn, Maslacq, Os-Marsillon, Sallespisse, Sault-de-
Navailles et Serres-Sainte-Marie. 

Au collège, cinq établissements ont une option 
occitan : les collèges Corisande-d'Andoins à Arthez
de-Béarn, Jean-Moulin à Artix, Jean-Sarrailh à 
Monein, Gaston-Fébus et Daniel-Argote à Orthez. 

-

Enfin le lycée Albert-Camus à Mourenx fait partie 
des cinq établissements des Pyrénées-Atlantiques à 
enseigner l’occitan comme langue vivante.  

Le site ofici-occitan.eu recense tous ces lieux 
d’enseignement pour les scolaires, mais aussi pour 
les adultes, si vous voulez rejoindre le club des 
occitanophones. Leur nombre a d’ailleurs progressé 
ces dernières années, pour atteindre 14 % dans le 
département et 34 % à Lacq-Orthez !

PARLER LE PAYSQUAN LO PATRIMÒNI ORAU 
OCCITAN E’S TRANSMET A  
LAS GENERACIONS NAVÈRAS
Augan, 18 escolans deu collègi Daniel-Argote d'Ortès 
qu'an recebut dus deus lors grans parents, entà 
recuélher los soviéners deu lor temps mainadèr, breçat 
per la lenga occitana. Au briu d'aqueras immersions 
per las annadas 1950, qu'enregistrèn las comptinas, 
cançons e autas jòcs qui animavan en bearnés las 
lors corts de recreacion. Dab l'ajuda de la companhia 
Lo Nau, lo lor tribalh qu'a permetut de gravar aqueth 
patrimòni parlat, en ac sauvar a jamei deu desbromb.

Miaçat de disparicion segon l'Unesco, l'occitan que 
coneish ua vitalitat navèra suus bancs de las nostas 
escòlas. En 2024 dens Pirenèus Atlantics, 3 148 escolans 
qu'aprenèn la lenga regionau. E segon ua enquèsta 
deu departament, 80 % deus abitants que desiran lo 
desvolopament d'aqueth ensenhament. 

Au moment de las inscripcions entà la rentrada 2025-
2026, aquí donc quauquas informacions entà saber on 
e quin apréner l'occitan a Lac-Ortès. 

De la mairau au primari, tres formulas que son obèrtas 
a tots los mainatges . 

 A Artics e Ortès, duas escòlas associativas 
Calandreta, que dispensan un ensenhament immersiu 
100 % en occitan. Lo francés que s'intègra chic a chic. 

 Las escòlas publicas de Lagòr, Monenh e Saut de 
Navalhas que dispausan eras de classas bilinguas. La 
mieitat deu temps d'ensenhament que's hè en francés, 
l'auta mieitat en occitan.

 Tanben, 13 escòlas publicas que prepausan un 
ensenhament ahortit de tres òras per setmana : Avidòs, 
Arganhon, Valensun, Bonnut, Castethins, Ceserac, 
Lahòra, Luc, Marslac, Òs e Marcelhon, Salas, Saut de 
Navalhas, e Sèrra e Senta Maria. 

Au collègi, cinc establiments qu'an ua opcion occitan : 
los collègis Corisande-d'Andonsh a Artés, Jean-Moulin 
a Artics, Jean-Sarrailh a Monenh, Gaston-Fébus e 
Daniel-Argote a Ortès. 

Fin finau lo licèu Albert-Camus de Morencs que hè 
partida deus cinc establiments de Pirenèus Atlantics a 
ensenhar l'occitan com lenga viva. 

Lo site ofici-occitan.eu que recensa tots aqueths lòcs 
d'ensenhament entaus escolars, mes tanben entaus 
adultes, si voletz rejúnher lo club deus occitanofònes. 
Lo lor nombre qu'a d'alhors progressat aquestas 
annadas, entà aténher 14 % dens lo departament e 
34 % a Lac-Ortès !
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Astuces  

de nos jardiniers

Faites fructifier vos déchets verts :  
l’or vert de vos jardins !

Vos feuilles mortes, restes de tonte ou de taille sont 
une ressource pour vos jardins. Pour en profiter, tout 
en évitant de perdre du temps et du carburant en les 
amenant en déchetterie, voici quelques techniques 
utilisées par nos agents des espaces verts. 

 D’abord, nous privilégions des variétés à croissance 
lente. L’utilisation du taille-haie s’efface au profit du 
sécateur. Les tailles plus douces et moins fréquentes 
favorisent le port libre des arbustes. 

 Côte pelouse, nous pratiquons le mulching depuis 
de nombreuses années. C’est une technique de tonte 
sans ramassage de l’herbe. Hachée finement, celle-ci 
protège les sols de la sécheresse et agit comme un 
engrais naturel. Si votre tondeuse n’est pas équipée 
de ce système, des « kit mulching » adaptables 
aux tondeuses classiques sont disponibles dans le 
commerce. Il est conseillé d’adopter une hauteur de 
coupe suffisante, de 7 à 8 cm environ. Mais n'attendez 
pas non plus que l’herbe soit trop haute pour tondre. 

 Les restes de taille plus gros sont quant à eux broyés 
et utilisés en paillage au pied de nos plantations. Cela 
permet de fertiliser le sol et de maintenir son humidité 
tout en ralentissant la pousse des mauvaises herbes 
et l’apparition de maladies. Chez vous, vous pouvez 
utiliser votre tondeuse pour broyer de petits éléments : 
tontes séchées, feuilles, branchages fins… Vous 
pouvez aussi déposer vos déchets de jardin dans votre 
composteur ou en tas sur le sol. Ils se décomposeront 
tout seuls et vous pourrez ensuite les utiliser en paillage. 

Contactez-

nous !

Hôtel de la communauté  
de communes de Lacq-Orthez 
Rond-point des Chênes - BP 73 
64150 MOURENX

Antenne d’Orthez  
9 avenue du Pesqué

Accueil du lundi au vendredi 
8 h - 12 h / 13 h 30 - 17 h

05 59 60 03 46 
contact@cc-lacqorthez.fr 
www.cc-lacqorthez.fr

 CCLacqOrthez

 Communauté de communes 
de Lacq-Orthez

 Téléchargez l'appli MA CCLO
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ORTHEZ
Mardi matin

ARTIX
Mercredi matin

MONEIN
Vendredi soir

PUYOÔ
Vendredi soir

ARTHEZ-
DE-BÉARN
Samedi matin 

MOURENX
Samedi matin 

LUCQ-
DE-BÉARN
Dimanche midi 

21 CONCERTS  
SUR LES MARCHÉS  
DE LACQ-ORTHEZ !
Du 5 juillet au 30 août

Abidos
Abos
Argagnon
Arnos
Arthez-de-Béarn
Artix
Baigts-de-Béarn
Balansun
Bellocq
Bésingrand
Biron
Bonnut
Boumourt
Cardesse
Casteide-Cami
Casteide-Candau
Castétis
Castetner
Castillon-d’Arthez
Cescau
Cuqueron
Doazon
Hagetaubin
Laà-Mondrans
Labastide-Cézéracq
Labastide-Monréjeau
Labeyrie
Lacadée
Lacommande
Lacq
Lagor
Lahourcade
Lanneplaà
Loubieng
Lucq-de-Béarn
Maslacq
Mesplède
Monein
Mont
Mourenx
Noguères
Orthez - Sainte-Suzanne
Os-Marsillon
Ozenx-Montestrucq
Parbayse
Pardies
Puyoô
Ramous
Saint-Boès
Saint-Girons-en-Béarn
Saint-Médard
Salles-Mongiscard
Sallespisse
Sarpourenx
Sault-de-Navailles
Sauvelade
Serres-Sainte-Marie
Tarsacq
Viellenave-d’Arthez
Vielleségure




